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1  
« La science ne se réduit pas seulement 
à des équations, à des observations 
expérimentales, à des théories, à des 
principes. Derrière ces concepts abstraits 
et déshumanisés, il y a des femmes, 
celles qui ont fait les expériences, celles 
qui ont mené les calculs, celles qui 
ont imaginé l’inimaginable et théorisé 
l’inconcevable. Leur nom apparait parfois 
dans les appellations des phénomènes 
et par leurs citations indissociables de la 
découverte, la double-hélice de l’ADN 
par Rosalind Franklin (James Watson & 
Francis Crick), la relativité par Mileva Maric 
(Albert Einstein), les pulsars par Jocelyn 
Bell (Antony Hewish), la spectroscopie 
électronique Meitner par Lise Meitner 
(Pierre Auger) ou encore de la trisomie 21 
par Marthe Gautier (Jérôme Lejeune). 
Une personne curieuse souhaite mieux 
connaître ces personnalités. À côté de 
ces grandes femmes, le nombre des 
contributrices à la science est considérable 
et nous ne pourrions toutes vous les faire 
connaître »

e

Préface

 
 

Jacqueline Etay, Céline Ternon
Présidente, Vice-Présidente de Parité Science

1 D’après l’avant-propos de l’ouvrage “Des physiciens de A à Z” par A. Rousset et J. Six aux Editions Ellipse (2000).  
 Y sont présentés 570 physiciens et 12 physiciennes.
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Un regard nouveau
Vincent Moncorgé, 
photographe
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Isabelle Billard est directrice de recherche 
CNRS au Laboratoire d’électrochimie et de 
physicochimie des matériaux et interfaces 
(LEPMI - CNRS / UGA / Grenoble INP-UGA / USMB). 
Elle travaille au sein du groupe “recyclage, 
valorisation et seconde vie”.

« De nombreux milieux, autres que celui 

monde des échecs, avec seulement 17% de 
femmes (en France). En tant que présidente 
de l’Échiquier grenoblois, et ancienne 
présidente de l’association Échecs&Mixte !, 
je tente de faire évoluer les choses. Ma 
nomination en juin 2021 à la présidence de 
la commission “mixité” de la Fédération 
Française des Échecs est un pas dans la 
bonne direction. Les esprits valent ce qu’ils 
exigent. »

Isabelle Billard
Physicochimiste

Échecs et mat
aux déchets
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Léonie Canet est professeure UGA au 
Laboratoire de physique et modélisation 
des milieux condensés (LPMMC - CNRS / 

UGA). Elle est spécialisée en physique 
théorique pour comprendre des équations 
mathématiques caractéristiques de 
phénomènes physiques comme la 
turbulence.

« Il y a peu de femmes en physique théorique 

domaine de toute une richesse d’approches 
et aussi d’idées originales. Il me semble que 
les femmes ont souvent moins d’assurance 

s’engager dans cette voie. Je souhaiterais 
leur dire qu’elles ne se censurent surtout pas, 
qu’elles ont toute leur place en sciences et 
peuvent apporter beaucoup. J’aimerais voir 

parole s’entende et pèse autant que celle 
des hommes, et que cela participe à changer 
le regard de la société sur les femmes en 
sciences ».

Léonie Canet
Physicienne théoricienne

Les équations,
 je les fais valser



1716

J’explore les mystères du climat
enfouis dans les glaces

Émilie Capron est chargée de recherche 
CNRS à l’Institut des géosciences de 
l’environnement (IGE - CNRS / IRD / UGA / 

Grenoble INP-UGA). Elle étudie le climat passé 
à partir de l’analyse d’échantillons de glace 
polaire.

« En tant que maman qui a construit sa 
carrière entre la France et l’étranger et qui 
est partie à plusieurs reprises travailler au 
Groenland et en Antarctique, je souhaite 
participer à casser le stéréotype du chercheur 
vieux, échevelé et isolé dans son laboratoire 

notre société aux problématiques liées au 
changement climatique actuel et futur est 
aussi essentiel. En tant que chercheuse en 
sciences du climat, je considère que cela 
relève de ma responsabilité de communiquer 
sur ce sujet avec le public, et la jeune 
génération en particulier ».

Émilie Capron
Paléoclimatologue
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Je donne des couleurs
à la salle blanche

Danièle Centanni est technicienne CNRS au 
Laboratoire interdisciplinaire de physique 
(LIPhy - CNRS / UGA). Elle est spécialisée 
dans le domaine de la microélectronique, 
de la chimie et de la physique et elle est 
responsable technique d’une salle blanche.

j’aime mon métier. En 1992, j’ai participé à la 
première Fête de la science en animant des 
ateliers de chimie pour enfants. Au LIPhy, en 
2015 j’ai de nouveau participé à la Fête de 
la science en créant un démonstrateur avec 
des canaux ayant la forme du logo du CNRS. 
J’ai à cœur de lutter contre les stéréotypes de 
genre et de discrimination contre les femmes 
et j’ai envie de donner plus de visibilité aux 
femmes qui œuvrent chaque jour dans la 
recherche et la technologie ».

Danièle Centanni
Physicochimiste
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Captivée par la lumière
des trous noirs 

Maïca Clavel est chargée de recherche 
CNRS à l’Institut de planétologie et 
d’astrophysique de Grenoble 
UGA). Spécialisée dans l’étude des trous 
noirs et les observations en rayons X, elle 
poursuit ses recherches au sein de l’équipe 
“Sherpas” qui s’intéresse aux processus 
astrophysiques de haute énergie.

« Au-delà du métier de chercheuse, il me 
paraît important d’expliquer ce qu’est 

permettre à toutes et tous d’appréhender 

L’Univers s’avère être un excellent sujet pour 
échanger autour de ces thématiques et 
promouvoir la science, notamment auprès 
des plus jeunes. Je suis donc investie dans la 
diffusion des connaissances à destination des 
scolaires et du grand public : rien ne vaut les 
étoiles dans les yeux d’enfants captivés par 
les trous noirs ».

Maïca Clavel
Astrophysicienne
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Céline Decaux est professeure 
associée Grenoble INP au Laboratoire 
d’électrochimie et physicochimie des 
matériaux et des interfaces (LEPMI - CNRS / 

UGA / Grenoble INP-UGA / USMB). Spécialisée 
dans le domaine de l’électrochimie, elle 
poursuit ses recherches sur le vieillissement 
et l’analyse post-mortem de batteries.

« Être une femme dans le milieu de la 
recherche n’a jamais été simple pour moi. 
Dès le départ, je me suis heurtée à des 
remarques sexistes qui ont atteint leur 
paroxysme au moment de mes grossesses. 
Maman de quatre enfants, j’ai toujours dû 
me battre pour faire valoir mon travail dans 
ce milieu très masculin et j’ai réussi ! Il est 
donc nécessaire de faire connaître les métiers 

à “La Science taille XX elles”, je pense à mes 

Céline Decaux
Électrochimiste

Les batteries durent
encore plus longtemps
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Maria Eletta Negretti est chargée de 
recherche CNRS au Laboratoire des 
écoulements géophysiques et industriels 
(LEGI - CNRS / UGA / Grenoble INP-UGA). Depuis 

de l’infrastructure expérimentale Coriolis, 
plateforme unique au monde pour l’étude 
des écoulements géophysiques.

« En parallèle de mon rôle de maman de trois 
enfants, je m’épanouis dans mon travail qui 

avec plaisir que je me rends tous les matins 
au laboratoire pour faire face aux turbulences 
et revivre chaque jour mon rêve d’enfance. En 
participant à “La Science taille XX elles”, je 

et personnel pour inspirer et inciter les jeunes 
et en particulier toutes les femmes dans 
leur projet professionnel, sans se soucier du 
genre, de la réussite ou de la compatibilité 
avec une vie de famille ».

Maria Eletta Negretti

Je fais face aux turbulences,
grâce à la science
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Stéphane Gerry-Vernières est professeure 
UGA au Centre de recherches juridiques 
(CRJ - UGA). Spécialisée dans le domaine 
des sources du droit, elle poursuit ses 
recherches sur l’axe “Justice et Libertés”.

  

recherche de demain et elle a besoin de tous 
les talents ! J’ai souhaité être ambassadrice 
de l’exposition “La Science taille XX elles” 
car les jeunes femmes doivent toutes prendre 
conscience qu’elles peuvent se projeter 
dans des carrières ambitieuses, exigeantes, 
stimulantes et épanouissantes. À cet égard, la 
recherche en droit ouvre d’enthousiasmantes 
perspectives de travail faites d’échanges, 
de créativité et de confrontations d’idées 
au service de la connaissance et du progrès 

Stéphane Gerry-Vernières
Juriste

Le droit vivant
derrière les codes
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Yanxia Hou-Broutin est chargée de 
recherche CNRS au laboratoire Systèmes 
moléculaires et nano matériaux pour 
l’énergie et la santé (SyMMES - CEA / 

CNRS / UGA). Elle est spécialisée en nez 
électroniques et biocapteurs.

« Quand je regarde derrière moi, je me dis 
que tout est possible si on suit ses rêves. En 
tant que chercheuse, il est essentiel pour moi 
de partager mon parcours et mon métier 
avec la jeune génération. C’est pourquoi 
je suis très impliquée dans la diffusion de 

Fête de la science ou à des émissions radio. 
Depuis 4 ans, j’interviens et j’accueille plus 

tant qu’ambassadrice de l’exposition “La 
Science taille XX elles”, j’aimerais transmettre 
ma passion pour les sciences et pour mon 
métier en particulier, et ainsi inciter les jeunes, 

Yanxia Hou-Broutin
Chimiste

Les odeurs, je les sens, je les vois 
et je les comprends
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Delphine Jublot est assistante ingénieure 
CNRS en techniques biologiques à l’Institut 
pour l’avancée des biosciences 
Inserm / UGA). Elle travaille au sein de l’équipe 
“Apicolipid” qui se concentre sur les 
maladies infectieuses.

Toxoplasma gondii

« Évoluant dans des structures où la parité 
est respectée, je n’ai pas de problème pour 
me faire une place et m’épanouir dans 
mon travail. Malheureusement, en dehors 
de ce cercle fermé que représentent les 

monde connaissait mon métier et avait une 
idée précise de mes activités. Je souhaite 
donc donner plus de visibilité aux femmes 
qui œuvrent comme moi dans la recherche 
et la technologie. La recherche c’est travailler 
ensemble, main dans la main, femmes et 
hommes, pour vaincre la maladie ».

Delphine Jublot
Biologiste

 Prise après prise,
vaincre les maladies
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Monique Lecomte est technicienne 
supérieure en recherche et développement 
chez Exagan. Elle travaille sur les semi-
conducteurs, notamment en épitaxie et 
caractérisations associées.

 
« La parité a beaucoup évolué depuis 1985, 
mais la passion n’est pas et n’a jamais été 
une question de genre. Je voudrais pouvoir 
démontrer que, quel que soit notre sexe, 
si on aime ce que l’on fait, on ne peut que 
réussir. Même si on fait des erreurs, qu’on a 
des échecs, ceux-ci ne seront qu’un nouvel 
apprentissage, un nouveau moteur pour 
mieux rebondir ».

Monique Lecomte
Technicienne en recherche et développement

Le nitrure de gallium sur silicium,
ça vous parle ?
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Séverine Louvel est maîtresse de 
conférence Sciences Po Grenoble au 
laboratoire Pacte, laboratoire de sciences 
sociales (Pacte - CNRS / UGA / Sciences Po 

Grenoble-UGA). Elle étudie les relations entre 
sciences et sociétés.

 
« J’aimerais communiquer sur tout ce qui 
fait la beauté de mon métier : la liberté pour 
organiser mon travail, l’alternance entre 
travail individuel et en équipe, les échanges 
et les rencontres, l’ouverture internationale, 
l’autonomie pour décider de mes recherches 
et l’apprentissage tout au long de ma 
carrière ».

Séverine Louvel
Sociologue

J’enquête pour comprendre
les sciences 
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Claire Maiza est maîtresse de conférence 
Grenoble INP-UGA au laboratoire Verimag 
(CNRS / UGA / Grenoble INP-UGA). Au sein de 
l’équipe “SharedResources” (ressources 
partagées) qu’elle copilote, ses recherches 

systèmes critiques.

« Au travers de ma participation à “La 
Science taille XX elles”, j’espère avoir 
l’occasion d’expliquer ce qu’est mon métier 
à toutes celles et ceux qui grandissent dans 
un environnement éloigné du système 
universitaire. Je suis ravie, aussi, de montrer 
que mon métier est totalement compatible 
avec une vie de famille et que le fait d’être 
une femme n’a jamais été une barrière pour 
poursuivre mon chemin universitaire et mon 
parcours professionnel. Ce que j’ai appris de 
mon expérience : il faut apprendre à prendre 
le temps !»

Claire Maiza
Informaticienne

Modéliser le temps
pour plus de garantie
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Myriam Migliore est ingénieure de 
recherche CNRS en développement de 
dispositifs instrumentaux au Laboratoire de 
physique subatomique et de cosmologie 
(LPSC - CNRS / UGA / Grenoble INP-UGA). Elle 
travaille dans les domaines de la physique 

grand.

« Pour moi, la science se conjugue au pluriel. 
La science mélange les genres, associe les 

des origines. La science unit les différences 
et les extrêmes. Elle fait germer la créativité. 
On apprend en permanence. La physique du 
microcosme et du macrocosme nous pousse 
à ouvrir notre champ de vision et nous 
réserve encore bien des surprises ! »

Myriam Migliore
Physicienne
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Homaira Nawabi est chargée de recherche 
Inserm à l’Institut des neurosciences de 
Grenoble (GIN - Inserm / UGA). L’équipe de 
recherche qu’elle dirige s’intéresse à la 
réparation du système nerveux.

« La science est un domaine fantastique 
où il est possible d’exprimer sa curiosité 
et sa créativité sans aucune limite. Plus on 
découvre les mécanismes du vivant, plus on 
se rend compte de tout ce qu’on ne sait pas. 
C’est une perspective tellement grisante et 
énergisante. Il est crucial de montrer que 
les femmes sont tout aussi capables que les 
hommes, surtout en sciences. Les barrières 
entre elles et leurs rêves sont mises en place 
en premier lieu par elles-mêmes. Il devient 

plus jeune âge, qu’elles ont leur place dans 
le monde et en sciences en particulier. Peu 
importe nos choix de carrière et de vie, c’est 
le premier pas qui compte : il faut croire en 
soi et se lancer ! »

Homaira Nawabi
Neurobiologiste

J’aide les neurones
à retrouver leur chemin
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Clémentine Prieur est professeure au 
Laboratoire Jean Kuntzmann 

. Spécialisée dans 
les probabilités et la statistique, elle oriente 
ses recherches sur les données et modèles 
numériques.

ème

Alea 
jacta est

« Je n’ai jamais douté que les femmes aient 
un rôle à jouer en Science. Il faut dire qu’avec 
une grand-mère agrégée en physique 
et une mère enseignante-chercheuse en 
mathématiques, je n’avais aucune raison 
d’en douter. Mais tout le monde n’a pas 
cette chance. Au contact de mes enfants 
et de leurs amis, je ressens un manque de 

femmes lors du choix de leur orientation, 

C’est pourquoi j’ai envie de trouver du temps 
dans ma vie très active pour témoigner que 
la Science est un domaine dans lequel les 
femmes tout autant que les hommes peuvent 
exercer leur créativité ».

Clémentine Prieur
Mathématicienne

Les maths,
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Laura Pruszko et Céline Coutrix sont 
respectivement doctorante UGA et 
chargée de recherche CNRS au Laboratoire 
d’informatique de Grenoble 

. Leurs 
recherches s’inscrivent dans le domaine de 
l’interaction humain - machine.

« Nous sommes passionnées par ce sujet de 
recherche et par toutes les possibilités qu’il 
offre aux humains du futur. La recherche est 
pour nous comme un jeu de découverte et 
de construction qu’il nous semble important 
d’ouvrir davantage aux femmes, pour qu’elles 
construisent elles-mêmes et pour elles-mêmes 
les technologies de demain ».

Laura Pruszko et Céline Coutrix
Informaticiennes

Humains et robots :
petits éléments, grandes possibilités
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Laëtitia Rapenne est ingénieure de 
recherche CNRS au Laboratoire des 
matériaux et du génie physique (LMGP - 

CNRS / Grenoble INP-UGA). Elle travaille dans 
le domaine de la synthèse de nouveaux 
matériaux et de leurs caractérisations 
structurales jusqu’au niveau de l’échelle 
atomique. 

« J’ai toujours été attirée par les sciences 
mais je n’imaginais pas devenir responsable 
d’un puissant microscope électronique 
pour regarder les atomes. Je me souviens 
encore de mon premier contact en travaux 
pratiques avec un MET devant mon 
enseignant à l’université sans imaginer que 

participation du CNRS à “La Science taille 
XX elles” a attiré mon regard et m’a donné 
envie de concourir. Aujourd’hui, je trouve 
mon métier passionnant et valorisant et 
j’arrive à le concilier avec ma vie de maman 
de trois enfants. En relatant mon parcours 
professionnel, j’espère montrer aux jeunes 
collégiennes et lycéennes qu’il est possible 
de se projeter et de s’épanouir dans un 

Laëtitia Rapenne
Ingénieure en caractérisation des matériaux

Les atomes n’ont pas de secret
pour moi
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Émeline Richard Millot est post-doctorante 
CNRS au Centre de recherche sur les 
macromolécules végétales (CERMAV - CNRS). 
Elle travaille au sein de l’équipe chimie et 
biotechnologie des oligosaccharides du 
laboratoire et participe à la création d’une 
start-up. 

« En tant que chercheuse en biotechnologie, 
je réalise aujourd’hui mon objectif de faire 
de la recherche en médecine et j’ambitionne 
d’aller plus loin en me lançant dans 
l’entrepreunariat, avec le nouveau rêve de 
voir un jour sur le marché mon médicament 
contre la grippe. Mais tous ces projets et 
ambitions professionnelles ne m’empêchent 
pas d’assurer mon rôle le plus important : 
celui de maman ! ».

Émeline Richard Millot
Biotechnologiste

Je fais pousser mes envies
en biotechnologie
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Anne Socquet est enseignante-chercheuse 
à l’UGA et physicienne du globe à 
l’Observatoire des Sciences de l’Univers de 
Grenoble au laboratoire ISTerre 
IRD / USMB // UGE) dont elle est directrice 
adjointe. Elle est spécialisée en géodésie 
spatiale appliquée à la tectonique et la 
sismologie. 

in-situ

concilier vie familiale et vie professionnelle. 
J’ai eu la chance ces dernières années d’être 
sollicitée pour prendre des responsabilités, 
mais ce parcours n’a pas toujours été 
simple et il a fallu faire preuve de beaucoup 
de volonté, de travail, de ténacité, et 
d’organisation. Je sais combien il peut 
sembler ardu pour les jeunes de s’engager 

particulièrement vrai pour les jeunes femmes 
qui doivent souvent dépasser les barrières 
culturelles et sociales qui leur sont imposées. 

plusieurs métiers en un, et d’évoluer tout au 
long de sa carrière. C’est très stimulant ! »

Anne Socquet
Géophysicienne

Les séismes
ne me font pas trembler
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VINGT PORTRAITS POUR RENDRE 
VISIBLES LES FEMMES SCIENTIFIQUES 
DU TERRITOIRE GRENOBLOIS

© V. Moncorgé - CNRS / Femmes & Sciences / Parité Science / UGA / Grenoble INP-UGA / Inria / La Science taille XX elles - 2021

VINCENT MONCORGÉ,
UN REGARD

Vincent Moncorgé est photographe indépendant. Il 
travaille entre Lyon, Paris et Genève où il consacre une 
part importante de son travail au monde de la science 
qui est exposé internationalement.

Depuis 10 ans, image après image, il décrit la vie des 

et ethnographique.

Pour cette exposition, Vincent Moncorgé a apporté son 
regard et son expérience artistique, il a ainsi réalisé des 
portraits originaux de nos ambassadrices en mettant 
en scène leurs recherches.

L’EXPOSITION  
ET SES AMBASSADRICES

L’exposition “La Science taille XX elles” 
Grenoble est née en janvier 2021 de la volonté 
de cinq partenaires académiques et associatifs 

et particulièrement des jeunes femmes, pour les 

Le concept de cette exposition est proposé par  
le CNRS et l’association Femmes & Sciences.

explorez d’une manière originale leur parcours, 
leur recherche et le sens de leur métier.

#science_XXelles

Partenaires

EXPOSITION
ARTISTIQUE & SCIENTIFIQUE
AU JARDIN DE VILLE 
DE GRENOBLE

Sur un concept du CNRS  
et de l’association Femmes & Sciences

Organisateurs
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